

Née en 1985 à Paris, Luce Carvel est la benjamine d'une fratrie de trois. Si elle aime rire fort et entourée, elle choisit de rêver seule, en silence.

Dès l’enfance, elle s’imprègne secrètement d’art sous toutes ses formes.

Elle écrit ses premiers poèmes à l’âge de 11 ans.




A Louis,

Jacques et Albert,

Mes neiges éternelles.
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AVANT-PROPOS

On enseigne aux enfants qu’il n’existe que quelques émotions essentielles et combien il est important non seulement, de les identifier, mais également de les ressentir.

L’Enfant grandissant, il réalisera combien chacune d’elles est faite d’une infinité de nuances ; il s’apercevra que parfois elles s’immiscent dans le corps, imperceptiblement, qu’elles sont tantôt diffuses et tantôt combinées et que bien souvent, les mots lui manqueront pour bien les désigner.

Pourtant, Il lui faudra apprendre à les appréhender pour devenir et grandir.

Plus tard, il lui faudra encore comprendre que son entourage et la société l’obligent de telle sorte que, résigné ou convaincu, il choisira de refuser d’exprimer certaines d’entre elles.

L’Animal, instinctif, agit. En plus d’être doté de raison, l’Homme est pourvu de sentiments ; chaque jour, suivant une balance éreintante, il se doit de comprendre et de décider ce qu’il peut livrer et ce qu’il doit taire. Et c’est ainsi qu’il rit, et c’est ainsi qu’il pleure ou qu’il souffre, anonyme et silencieux.

L’Homme se définit par les actes qu’il commettra en réaction à ces émotions, ou par l’ensemble des moyens qu’il aura su déployer pour les encapsuler. Elles exercent sur lui un pouvoir susceptible de le rendre bon ou mauvais.

Elles sont à la fois le grand Maître et l’essence même de l’Homme ; chaque jour, où qu’il soit, l’Homme s’emploie pour ne pas devenir fou, à choisir de les vivre avec plus ou moins de violence à travers l’Art ou l’exercice, ou à apprendre à s’en départir. Elles sont le défi quotidien qui le désarçonne, elles peuvent le faire grandir ou l’anéantir et deviennent au fil du temps ses pires ou ses meilleurs souvenirs.

Et c’est ainsi que chacun, sur le seuil de sa vie, se souviendra des seules émotions ressenties et non des actes raisonnés accomplis.

Chaque Homme se souviendra de cette joie ardente au jour de l’événement, de ce rire partagé, de ses peurs viscérales et de cette indicible peine au départ des êtres aimés. Quelles traces resteront de ce qui aura été fait en conscience ? Aucune.

E MOVERE est un recueil de sonnets qui évoque cette densité à laquelle chaque Homme est naturellement et quotidiennement confronté et doit se confronter pour se construire ; son titre renvoie à l’état affectif et physique que produit instantanément l’émotion sur l’Homme et au mouvement au long cours qu’elle induit en lui-même et qui lui permet de grandir et progresser.




Laura, 14 ans

Voilà, voilà mon corps qui s’épuise à genoux.

Après avoir aimé au secret des serrures,

Après avoir dansé sur le chant des murmures,

Voilà qu’il s’est vidé dans la maison des fous.

Mon cœur s’est arrêté aux cris des inconstants,

A franchi la tranchée des ennemis mortels,

S’est empalé dessus les barbelés cruels

Où il tarit depuis sous les rayons brûlants.

Dans la nuit des enfers, je sens ma chair roussir

Se coucher sur mes os, venir les consumer

Et rendre mon squelette en vieux papier daté.

Voilà. Voilà mon âme, à la merci du pire

Prête à saisir la main des sables blancs mouvants

Et disparaître enfin, sous les torrents hurlants.




Lou, 16 ans

Il est des journées rares où le ciel est soyeux

Où les astres dansent l’Azuré radieux,

Où les oiseaux des villes sont multicolores

Griffés de becs perlés, cossus de plumes d’or.

Il est des chants de soies couronnés de rubis

Où les arie résonnent au creux des Eblouis,

Où le basson sourit aux yeux des Innocents

Pour embraser l’Ether des rythmes

incandescents.

Il est des nuées d’anges attendris et sincères

Qui voguent au gré des vents et des ondes

premières

Pour donner à chacun l’impression d’être Roi.

Il est ce matin blanc passé au creux de toi,

Immergé de douceur, déshabillé de bruit

Où ta main, dans ma main, à mon bonheur suffit.




Alex, 18 ans

Je ne sais pas parler, permets-moi de t’écrire

Que la raison ternit l’éclat des grands amours,

Que les questions posées dépossèdent les rires,

Annihilent les sorts conduisant aux beaux jours.

Laisse-moi te conter le pouvoir des mots libres

Qui pourchassent les fruits via des instincts sacrés

Pénétrant à l’envi et la chair et les fibres,

En laissant le savant aux voies abandonnées.

Laisse-moi crier que les vanités bridées

Borde le sang des saints et les valves du cœur,

Asséchant la sève dans l’arbre du Damné.

Laisse-moi confesser, que ma crainte et mes

peurs

Ont fait de ce corps pieux une épreuve d’usure

Et que ma Loi m’appelle à rechercher l’Azur.




Octave, 19 ans

Un parfum de musique inonde la chaumière ;

Silence Damoiseaux ! La mandoline donne,

Et chante, et s’élançant amoureuse, résonne,

Et distribue ses notes en spectacle d’hiver.

L’aria valeureux délivre son message,

Dénoue furtivement l’obscurité des âmes,

S’immisce dans le corps, dans le sein de ces

dames

Pour désarmer leur peine et purger leurs rivages.

Paupières indociles, faites révérence !

Et guidez vos beaux yeux vers l’hypnose

immortelle,

Du feu sacré qui brille au cœur de vos chapelles.

Oubliez ! Oubliez ! Guettez le son des sens

Qui frémissent immobiles, exultent et se colorent

Et vous portent vaincus au sommet de l’aurore.




Andrea, 21 ans

Elle est dans ma peau morte, altérée et sincère.

Délicate amertume aux confins de l’hiver,

Choyée aux creux des îles, immobile et torride,

Grain de sable oublié des matinées arides.

Elle balance l'inerte et langoureuse Amie,

Félicité première, et le jour, et la nuit,

Dans les tréfonds malades, organiques envoûtés,

A la faveur exquise au-delà du passé.

L’Hymne des fleurs écrues s’émancipe du noir,

Pour vénérer l’envie et entrevoir l’espoir

De l’interdit mystère annoncé au blanc-seing,

Regénérer la mer du tumultueux marin,

Servir sur l’eau blême, l’immaculé artiste,

Pour adoucir la peine qui dure et persiste.
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